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Introduction

L’idée de ce livre: L’idée d’écrire ce livre est venue à l’esprit
de l’auteur pendant une série de réunions d’évangélisation
qu’il tenait dans le cadre très particulier d’un magasin de
mode. En effet, Harro Mülhäuser, propriétaire du magasin
du même nom à Munich, avait mis à disposition le premier
étage de son magasin pour des réunions d’évangélisation
tenues chaque soir de la semaine. Il fallait donc chaque soir:
décrocher les vêtements, ranger les portemanteaux, dispo-
ser 250 chaises, annoncer l’évangile, ranger les chaises, re-
mettre les portemanteaux pour que le personnel puisse dès
le lendemain matin y suspendre les vêtements. Il n’y eut
pas assez de chaises, mais la moquette du sol et les marches
d’escalier étaient suffisamment confortables pour que de
nombreux auditeurs acceptent de les utiliser comme sièges
d’appoint! 350 personnes prirent ainsi place dans la salle.
Le magasin était particulièrement bien situé dans la zone
piétonne, à quelques pas de l’Hôtel de ville et de la Frauen-
kirche, et une très grande partie du public n’avait aucun
lien avec les milieux chrétiens. Après l’exposé, l’assistance
avait la possibilité de poser des questions dont la plupart
ont été reprises dans ce livre. Elles témoignent manifeste-
ment d’un besoin d’éclaircissement préalable à toute pro-
fession de foi.

La nature des questions: Cet ouvrage comporte donc un
grand nombre de questions posées à l’auteur lors de sa cam-
pagne d’évangélisation à Munich. Mais il en contient aussi
d’autres qui lui ont été soumises lors de réunions organi-
sées ailleurs. De plus, W. Gitt préside chaque année le mo-
ment réservé aux questions, lors de la grande rencontre de
jeunesse à Ahlden. A cette occasion, de nombreux problè-
mes sont soulevés par les jeunes. Toutes les questions dans
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ce livre ont été réellement posées. L’ouvrage ne répond donc
pas à un assortiment de questions sur la Bible n’intéressant
que des «initiés». Non, l’auteur a eu en face de lui des scep-
tiques et des chercheurs qui lui ont fait part de leurs doutes
et de leur embarras. Accessoirement, il s’attaque aussi à
quelques points particuliers qu’il a estimé devoir aborder
dans le cadre de cet ouvrage.

Méthode suivie: Les Grecs de l’Antiquité avaient dévelop-
pé une logique qui a fait ses preuves dans les sciences exac-
tes; aussi était-il tentant de l’appliquer à d’autres domai-
nes. La Renaissance a été marquée par cet esprit qui, il faut
le reconnaître, a finalement favorisé le développement de
la critique à l’encontre des vérités bibliques. Si les ques-
tions dont traite le présent livre avaient été uniquement de
nature mathématique, on aurait pu faire usage de la logique
mathématique. Mais le plus souvent, elles concernent des
sujets existentiels qui échappent à un traitement purement
logique. La philosophie ne peut pas nous être d’un grand
secours non plus. Comme l’a déclaré le philosophe Hans
Lenk, de Karlsruhe:

«La philosophie fournit rarement des solutions définiti-
ves; elle a pour champ d’action l’étude des problèmes,
non celle de la matière ou des résultats. Pour elle, il est
plus important de soulever un nouveau problème que de
répondre, même partiellement, à une question déjà po-
sée.»

Dieu veut et peut nous conduire dans toute la vérité, aussi
bien dans le domaine de la pensée que dans celui de l’action
et de la foi. C’est pourquoi la référence ultime et absolue à
laquelle nous nous rapportons est la Parole de Dieu, trans-
mise sous la forme des Saintes Ecritures. Aucun témoigna-
ge humain ne peut remplacer cette source unique. Comme
toutes les questions y puisent leurs réponses, le livre se ter-

Introduction
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mine par un appendice détaillé consacré à la Bible: sa na-
ture, sa formation, ses affirmations, son importance. C’est
le seul endroit du livre où le lecteur trouvera des affirma-
tions systématiques; celles-ci lui sont indispensables s’il veut
poursuivre ses recherches dans la Bible.

Par manque de place, les réponses n’ont pas toujours le dé-
veloppement qu’elles mériteraient. Le sujet n’est donc pas
épuisé dans les quelques lignes qui lui sont consacrées.
Compte tenu du nombre de questions, il a fallu faire un tri
arbitraire et ne garder que celles qui sont d’un intérêt gé-
néral. Les problèmes sont parfois si proches que les répon-
ses se recoupent. Pour des raisons de clarté, les questions
sont regroupées par thèmes. Certaines trouvent une réponse
biblique directe sous la forme d’un verset approprié.
D’autres nécessitent le rapprochement de différents textes,
et les conclusions qu’on pourra tirer dépendent en grande
partie de la connaissance que l’on a de la Bible et de
l’aptitude à adapter les réponses bibliques à des situations
données.Là intervient naturellement la subjectivité de
l’auteur. En général, les questions «Pourquoi?» n’obtiennent
pas de réponse satisfaisante. Elles n’en recevront une que
le jour où la foi sera changée en vue.

Remerciements: Je dois beaucoup à ma femme qui m’a fait
part de ses sages critiques lors de la lecture du manuscrit et
qui a patiemment saisi le texte sur notre ordinateur fami-
lial.

Notre prière est que le lecteur puisse trouver dans ces pa-
ges les réponses aux questions qu’il se pose sur l’existence
et la foi.

Introduction
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Préface à la troisième édition

En tant qu’auteur, je me réjouis évidemment de ce que ce
livre en soit à sa troisième édition française (quinzième en
allemand). Des améliorations ont été apportées au contenu
qui a également été augmenté. Le livre est actuellement
traduit en quatorze langues. L’ouvrage allemand a pris la
même image de couverture que les traductions en différen-
tes langues. Le livre a trouvé de nombreux amis en Allema-
gne et en dehors de ses frontières. Au fil des ans, j’ai reçu
un courrier abondant qui m’a encouragé et m’a rempli de
reconnaissance pour le Seigneur. Plusieurs lecteurs sont ve-
nus au Seigneur par la lecture de ce livret, ou ont progressé
dans leur vie chrétienne grâce à lui. Parmi les nombreuses
lettres reçues, je me suis permis d’en citer une, avec la per-
mission de son auteur. Elle est reproduite pp. 175-177. Puis-
se cette nouvelle édition augmentée être en bénédiction à
beaucoup d’autres!

Werner Gitt
Mars 1998
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A. Questions relatives à Dieu

QA. 1: Comment sait-on qu’il y a un Dieu?

Il n’existe sur terre pratiquement aucune nation ou tribu
qui n’admette, sous une forme ou une autre, l’existence d’un
Dieu, d’un esprit ou d’un être suprême. Même les peupla-
des les plus primitives et les plus isolées, qui n’ont jamais
eu de contact avec d’autres civilisations ou avec l’évangile,
croient en un dieu. Comment expliquer ce fait? Nous avons
tous la faculté mentale de partir des merveilles de la créati-
on visible pour aboutir au Créateur invisible. Qui pourrait
croire qu’une auto, une montre ou même un bouton ou le
simple trombone se soient faits tout seuls? C’est pourquoi
l’apôtre Paul déclare: «En effet, depuis que Dieu a créé le
monde, ses qualités invisibles, c’est-à-dire sa puissance éter-
nelle et sa nature divine, se voient dans les oeuvres qu’il a
faites. C’est là que les hommes peuvent les connaître, de
sorte qu’ils sont sans excuse» (Rm 1:20). Mais le livre mer-
veilleux de la Nature ne nous parle que de l’existence de
Dieu et de certains de ses attributs, à savoir sa toute-puis-
sance et son intelligence sans limite. Il ne nous dit presque
rien des autres qualités de son auteur, telle que son amour,
sa compassion, sa bonté. Pour en savoir plus sur le Créa-
teur, nous avons besoin d’un autre livre: la Bible.

QA.2: Où est Dieu?

Notre façon humaine de penser nous pousse à localiser
Dieu. C ’est pourquoi les mythologies païennes de
l’Antiquité et les religions païennes d’aujourd’hui assignent
aux divinités des lieux particuliers. Les Grecs croyaient que
leurs dieux demeuraient sur le mont Olympe et les Ger-
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mains les localisaient dans le Walhalla. On prête au physi-
cien français Laplace ces mots: «J’ai sondé l’univers, mais
je n’ai jamais rencontré Dieu.» Ces paroles ont été reprises
par un cosmonaute soviétique: «Lors de mes révolutions
autour de la terre, je n’ai jamais rencontré Dieu» (Nico-
laïev en 1962 à bord du vaisseau spatial Vostok III). D’après
la Bible, toutes ces affirmations sont foncièrement erronées,
car Dieu échappe à toute localisation. Lui, qui a créé
l’espace, ne peut en être une partie. Il remplit chaque re-
coin de l’univers; il est omniprésent. C’est ce que Paul décla-
re aux païens d’Athènes: «En lui nous avons la vie, nous
pouvons nous mouvoir et nous sommes» (Ac 17:28). Le psal-
miste affirme la même réalité lorsqu’il s’écrie: «Tu es der-
rière moi, devant aussi, tu poses ta main sur moi ... Où pour-
rais-je aller loin de toi? Où fuir loin de ta présence? Si je
monte au ciel, tu es là; si je me couche parmi les morts, t’y
voici. Si je m’envole jusqu’au soleil levant, ou si je vais
m’établir jusqu’au soleil couchant, même là ta main me sai-
sit» (Ps 139:5,7-9). Quel témoignage éloquent rendu à
l’omniprésence de Dieu! Le concept mathématique
d’espaces pluridimensionnels (le nôtre a trois dimensions)
peut nous aider à répondre à la question: «Où est Dieu?»
L’espace à n dimensions n’est qu’un sous-ensemble de
l’espace à (n+1) dimensions. Ainsi, l’espace à quatre di-
mensions ne peut se représenter dans l’espace à trois di-
mensions, mais il l’englobe totalement. La Bible témoigne
de cette vérité lorsqu’elle dit: «Mais Dieu pourrait-il vrai-
ment habiter sur la terre? Le ciel, malgré son immensité,
ne peut déjà pas le contenir!» (1 R 8:27)

QA. 3: Que signifie le mot «Dieu»?

Le mot «Dieu» n’est pas un acronyme; il n’est pas formé
par la première lettre de plusieurs mots, comme l’est le mot
OVNI (Objet Volant Non Identifié). Dieu s’est fait connaître
aux hommes par des noms qui décrivent sa nature. Voici

Questions relatives à Dieu
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quelques-uns de ses noms, avec la référence de leur pre-
mière mention dans la Bible:

Elohim (Gn 1:1): un nom pluriel avec un verbe au singu-
lier; il est traduit par «Dieu»; il évoque la Trinité: Père,
Fils et Saint-Esprit.
Eloah: Ce nom se trouve 41 fois dans le livre de Job;
c’est la forme singulière de Elohim. Il est traduit par
«Dieu».
El (Gn 33:20): il signifie «Dieu tout-puissant».
El-Olam (Gn 21:33): «Dieu éternel».
El-Shaddaï (Gn 17:1): «Dieu tout-puissant».
El-Roï (Gn 16:13): «Dieu qui me voit».
Yahweh (Gn 2:4, d’après Ex 3:15): «Je Suis».
Yahweh-Rapheka (Ex 15:26): «Yahweh ton médecin».
Yahweh-Nissi (Ex 17:15): «Yahweh mon étendard».
Yahweh-Jireh (Gn 22:13-14): «Yahweh pourvoira».
Yahweh-Shalom (Jg 6:24): «Yahweh donne la paix».
Yahweh-Sidkenu (Jé 23:6): «Yahweh est notre justicier».
Yahweh-Shammah (Ez 48:35): «Yahweh est là».
Yahweh-Roï (Ps 23:1): «Yahweh est mon berger».
Yahweh-Sebaoth: «Dieu des armées».
Adonaï (Gn 15:2): «mon Seigneur» (134 fois dans
l’Ancien Testament).

QA. 4: Pourquoi ne peut-on pas voir Dieu?

Adam et Eve, les premiers êtres créés par Dieu, vivaient
dans une communion si étroite avec lui, qu’ils pouvaient le
contempler face à face. Par sa chute, l’homme s’est éloigné
de Dieu qui, en raison de sa sainteté, hait tout péché. Ainsi
prit fin la douce communion de la créature avec son créa-
teur. «Dieu habite une lumière dont personne ne peut
s’approcher» (1 Tm 6:16); c’est pourquoi nous ne pourrons
de nouveau voir Dieu qu’après la mort, lorsque nous entre-

Questions relatives à Dieu
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rons dans la maison du Père. Jésus est le seul chemin qui y
conduit: «Nul ne vient au Père que par moi» (Jn 14:6).

QA. 5: Comment concilier la notion d’un Dieu d’amour avec tant
de détresse sur cette terre? Pourquoi Dieu permet-il la souffrance?

Avant la chute, il n’y avait ni mort ni peine, ni souffrance ni
rien de ce qui nous afflige aujourd’hui. Dieu avait disposé
toutes choses pour que l’homme puisse mener une vie par-
faite. Mais l’homme a choisi délibérément de suivre ses pro-
pres voies qui l’ont éloigné de Dieu. Nous ne savons pas
pourquoi Dieu a accordé une telle liberté à l’homme. En
revanche, nous constatons que celui qui se détourne de Dieu
sombre dans la misère. Ceci est confirmé jour après jour.
Beaucoup sont enclins à rendre Dieu responsable de cet
état de choses. Pourtant, la faute n’incombe pas à Dieu,
mais à l’homme. Imaginons que vous rouliez à vive allure,
de nuit, sur une autoroute. Vous décidez alors de votre plein
gré d’éteindre vos phares. Pourriez-vous accuser le construc-
teur automobile si votre décision entraînait un accident?
Le constructeur a équipé le véhicule de tous les moyens pour
rouler de nuit et a fourni toutes les indications nécessaires
pour vous permettre d’éclairer votre chemin. Si l’utilisateur
refuse de se servir de l’éclairage, il en porte seul la respon-
sabilité. «Dieu est lumière» (1 Jn 1:5); si nous prenons le
parti de vivre dans les ténèbres loin de Dieu, ne le lui re-
prochons pas, car il nous a créés pour vivre dans sa proxi-
mité. Dieu est et reste un Dieu d’amour; il l’a démontré en
accomplissant une œuvre inimaginable: il a donné son Fils
unique pour nous arracher à la situation désespérée dans
laquelle nous nous étions mis nous-mêmes. Jésus a dit en
parlant de lui-même:« Le plus grand amour que quelqu’un
puisse montrer, c’est de donner sa vie pour ses amis» (Jn
15:13). Existe-t-il amour plus grand? Jamais une œuvre
comparable au sacrifice du Calvaire n’a été accomplie en
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faveur de l’homme; la croix est bien le point culminant de
l’amour divin.

Que nous soyons croyants ou non, nous vivons tous dans un
monde déchu; la souffrance sous toutes ses formes connues
en fait partie intégrante. Nous n’avons aucune explication
à la souffrance qui frappe l’individu. Pourquoi telle person-
ne est-elle épargnée par la maladie, alors que telle autre est
atteinte d’un mal implacable et souffre cruellement? Il ar-
rive même souvent que l’homme pieux soit davantage éprou-
vé que l’incroyant. Le psalmiste l’avait déjà constaté:

«J’ai vu en effet ceux qui ont renié Dieu, j’ai vu que tout
leur réussit, et j’ai envié ces insolents. Ces gens-là n’ont
jamais d’ennuis, ils sont gros et gras, ils ne connaissent
pas la peine des hommes; les coups durs sont pour les
autres, pas pour eux» (Ps 73:3-5).

Mais il finit aussi par comprendre le sens de sa détresse
personnelle: elle n’est pas la sanction infligée en raison d’un
péché particulier. Il ne conteste pas avec Dieu; au contrai-
re, il s’accroche davantage à lui:

«Pourtant je suis toujours avec toi. Tu m’as saisi la main
droite, tu me conduis selon ton plan, ensuite tu me pren-
dras dans ta gloire ... Mon corps peut s’épuiser, mon cœur
aussi, mais mon appui, mon bien le plus personnel, c’est
toi, Dieu, pour toujours» (Ps 73:23-24, 26).

QA. 6: La responsabilité de tout le mal n’incombe-t-elle pas à Dieu?

Quand, après la chute, Dieu demanda des comptes à Adam,
celui-ci se retourna contre Eve: «C’est la femme que tu m’as
donnée pour compagne; c’est elle qui m’a donné ce fruit, et
j’en ai mangé» (Gn 3:12). Quand Dieu interrogea la fem-
me, celle-ci mit en cause le serpent: «Le serpent m’a trom-
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pée, et j’ai mangé du fruit» (Gn3:13). Placés en face de nos
fautes, nous avons toujours tendance à nous disculper et à
rendre Dieu responsable de tout. Mais voilà que se produit
l’inimaginable: en Jésus, Dieu se charge de tous nos péchés.
«Le Christ était sans péché, mais Dieu l’a chargé de notre
péché» (2 Co 5:21). La sanction prononcée par Dieu con-
tre les péchés du monde tombe sur le Fils de Dieu. Il est
frappé de plein fouet par la malédiction divine: pendant
trois heures, le pays est enveloppé de ténèbres, le crucifié
est réellement abandonné de Dieu. «Le Christ s’est livré
lui-même pour nous sauver de nos péchés» (Ga 1:4).Tel est
le manifeste de l’amour de Dieu. Il n’existe pas de meilleu-
re nouvelle que celle de l’évangile.

QA. 7: Dans l’Ancien Testament, Dieu fait exterminer des peu-
ples entiers par la guerre; or, dans le Nouveau Testament il est
écrit: «Aimez vos ennemis.» Le Dieu de l’Ancien Testament
est-il différent de celui du Nouveau Testament?

De nombreuses personnes pensent que le Dieu de l’Ancien
Testament est un Dieu de colère et un Dieu vengeur tandis
que celui du Nouveau Testament est un Dieu d’amour. On
peut facilement démontrer la fausseté d’une telle concep-
tion. Il est en effet écrit dans l’Ancien Testament: «Et je lui
ai dit à mon tour: Je t’aime depuis toujours, c’est pourquoi
je te reste profondément attaché» (Jé 31:3), alors que le
NT affirme: «Il est terrible de tomber dans les mains du
Dieu vivant!» (Hé 10:31). Dieu est tout à la fois le Dieu
courroucé contre le péché et le Dieu compatissant à l’égard
de celui qui se repent. L’Ancien Testament et le NT ren-
dent tous deux ce témoignage à Dieu, car Dieu est toujours
le même. «Dieu ne change pas et ne produit pas d’obscurité
par des variations de position» (Jc 1:17). Il en est de même
du Fils de Dieu: «Jésus-Christ est le même hier, aujourd’hui
et pour toujours» (Hé 13:8).
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La Bible fourmille d’exemples où Dieu châtie les hommes
pécheurs et protège les siens. Lors du déluge, l’humanité tout
entière fut engloutie dans les flots; seules huit personnes fu-
rent épargnées. Il en sera de même lors du Jugement final: la
grande majorité des hommes sera condamnée parce qu’elle
aura emprunté le chemin large de la perdition (Mt 7:13-14).
Dieu avait donné à son peuple la possession de la terre pro-
mise, mais dans la traversée du désert, les Amalécites atta-
quèrent les arrières du peuple. Dans Dt 25:17-19, Moïse pro-
phétise l’extermination des Amalécites; plus tard, sur l’ordre
de Dieu, le roi Saül met cette menace à exécution (1 S 15:3).
A l’époque du Nouveau Testament, Dieu frappe Ananias et
Saphira parce qu’ils n’ont pas dit toute la vérité (Ac 5:1-11).
Ces exemples nous montrent que Dieu prend chaque péché
beaucoup plus au sérieux que nous le faisons. A cet égard,
Dieu n’a pas changé. Il continue de haïr tout péché et jugera
tout méfait. Il pourrait aujourd’hui anéantir des peuples
entiers, en particulier les Allemands qui ont gravement pé-
ché contre lui en ayant conçu et mis à exécution le vaste pro-
gramme d’extermination du peuple d’Israël. Le partage de
l’Allemagne en deux durant 40 ans et la perte de territoires
orientaux ont manifestement été le jugement de Dieu contre
cette nation. Dieu aurait pu détruire la nation tout entière,
mais il ne l’a pas fait, à cause de son immense compassion et
peut-être aussi à cause des croyants parmi le peuple allemand.
Sodome et Gomorrhe n’auraient pas été englouties sous une
pluie de feu s’il s’était trouvé au moins dix justes en leur sein
(Gn 18:32). Si le jugement n’intervient pas immédiatement,
c’est en raison de la grâce de Dieu. Mais le jour vient où
chacun devra rendre compte pour lui-même, le chrétien (2
Co 5:10) comme l’incroyant (Hé9:27; Ap 20:11-15).

QA. 8: Dieu a-t-il créé le mal?

La Bible affirme clairement: «Dieu est lumière et il n’y a
aucune obscurité en lui»(1 Jn 1:5). Dieu est absolument pur
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et parfait (Mt 5:48); les anges proclament sa perfection:
«Saint, saint, saint est le Seigneur de l’univers!» (Es6:3). Il
est «le créateur des lumières célestes» (Jc 1:17). Il est donc
exclu que le mal puisse trouver son origine en Dieu. La Bi-
ble associe l’apparition du mal à la chute de Satan qui était
un chérubin, un ange de lumière, et qui a voulu devenir
«l’égal du Dieu Très-Haut» (Es 14:14). Le prophète Ezéchiel
décrit son orgueil et sa chute:

«Tu as eu une conduite irréprochable depuis le jour où
tu as été créé jusqu’à ce que le mal apparaisse en toi. Le
développement de ton commerce t’a entraîné à la vio-
lence et à l’injustice. C’est pourquoi je te réduis au rang
du commun des mortels en te chassant de ma montagne.
Le chérubin protecteur t’a expulsé loin des pierres étin-
celantes. Ton prestige t’a gonflé d’orgueil et l’éclat de ta
réussite t’a fait perdre la tête. C’est pourquoi je te jette à
terre ...» (Ez 28:15ss).

En succombant à la tentation, le premier couple humain
s’est asservi au péché. Le mal s’est ainsi frayé une entrée
dans l’univers créé par Dieu. Il est évident que Satan a réussi
de la sorte à exercer son emprise sur ce monde. «Car nous
n’avons pas à lutter contre des êtres humains, mais contre
les puissances spirituelles mauvaises du monde céleste, les
autorités, les pouvoirs et les maîtres de ce monde obscur»
(Ep 6:12).

QA. 9: Dieu peut-il encore apprendre?

Apprendre, c’est acquérir de nouvelles connaissances sur
des sujets précédemment inconnus ou mal connus. Comme
Dieu sait toutes choses (Ps 139:2; Jn 16:30), il n’existe rien
de nouveau qu’il puisse apprendre ou découvrir. Il est maître
du temps et de l’espace; comme tel, il connaît le passé et
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